
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ce jour-là, comme souvent, mon ventre crie famine. J’ai chassé toute la journée, 

mais sans le moindre succès. J’ai juste mis la dent sur un vieux mulot et quatre 

sauterelles. Bref : ni de quoi être rassasié, ni de quoi être fier de rentrer à 

Maupertuis où Dame Hermeline et mes deux petiots m’attendent, tous les trois 

affamés.  Je décide alors de passer chez Ysengrin, mon « ami » le loup. Il vit 

avec sa compagne, Dame Hersent dans une maison confortable. Ils ont fini de 

manger quand j’arrive. Mon poil hérissé et ma langue pendante semblent les 

apitoyer. 

- - Que t’arrive-t-il ? Me demande Ysengrin. Ça ne va pas ? 

- - Non, je ne me sens pas très bien. 

- - Tu m’as l’air de mourir de faim ! 

- - Non ce n’est pas ça. J’ai dû attraper une maladie dans les bois. 

- - Maladie ou pas, il faut que tu manges ! insiste Ysengrin qui se tourne vers Dame 

Hersent. Apporte-lui un plat de rognons et de rate. C’est excellent pour la santé. 
 

Moi, ce que je préfèrerais plutôt, ce sont les trois jambons suspendus au 

plafond, que j’ai tout de suite reniflés et vus en entrant chez Ysengrin. 
 

- Je te remercie, Ysengrin. Mais je vois que tu as, là trois beaux jambons ! Tu 

n’es pas prudent : n’importe quel voisin peut venir et en vouloir sa part. Je serais 

toi, je les décrocherais tout de suite et je crierais partout et bien fort qu’on me 

les a volés. 

- - Bah ! me dit Ysengrin, tu t’inquiètes pour rien. N’importe qui peut les voir, jamais 

il n’en connaitra le gout ! 

- - Même… euh… même si on t’en demande une ou deux tranches ? 

- - Encore moins ! Même si c’est mon meilleur ami ! Quant à me les voler, tout le 

monde a bien trop peur de moi. 
-  

J’arrête là la conversation. Je mange (en tordant le nez) les rognons et la 

rate et je prends congé d’Ysengrin et de Dame Hersent.  

 

Le Roman de Renart (adapté de Regis Delpeuch) 

 - Les Jambons - 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

Le soir venu, alors que tout le monde dort chez Ysengrin, je monte sur le toit de 

la maison. Sans bruit, je déplace quelques tuiles et m’empare sans peine des trois 

jambons. Je peux rentrer à Maupertuis. Dame Hermeline et les renardeaux m’y 

accueillent à bras ouverts. Après un grand festin, je cache ce qu’il reste des trois 

jambons sous la paille de ma couche. Le lendemain, après une bonne nuit et un 

solide petit-déjeuner, je retourne du côté de chez Ysengrin. Ce n’y est que cris 

et pleurs : 

- Au secours, Dame Hersent ! Au secours ! Nous sommes perdus ! On a volé mes 

jambons ! Mes chers, mes tendres jambons ! Qui a osé commettre ce crime ? 

Quel infâme voisin ? Oh… Dame Hersent… nous sommes perdus ! 
 

Je ne peux résister. J’entre et je m’étonne : 

- Que t’arrive-t-il, Ysengrin ? Tu es malade ? 

- Ça, pour être malade, j’en suis malade ! On m’a volé mes jambons ! 
 

Alors j’éclate de rire et je dis : 

- On t’a volé tes jambons ! Va vite le crier partout dans le village que tous tes 

voisins en soient surs et te croient. 

- Mais c’est la vérité ! Hurle Ysengrin. On me les a volés ! 

- Allons ! Dis-je, tu ne vas pas me faire croire ça, à moi ! Je sais que tu as mis tes 

jambons à l’abri. Et tu as raison ! Cache-les et garde-les pour toi. 

- Je te jure frère Renart qu’on me les a volés. Si je les avais encore, je me ferais 

un plaisir de partager avec toi. Ah ! Si je retrouve celui a osé… 
 

Il est temps pour moi de quitter Ysengrin. Je saute sur l’armoire, puis de 

l’armoire sur la poutre à laquelle étaient suspendus les jambons, et enfin par le 

trou du toit. De là-haut, je claironne : 

- A bientôt, Ysengrin ! N’oublie pas de faire réparer ta toiture. Cela te coutera 

quelques écus mais beaucoup moins cher que si on t’avait volé tes jambons ! 

 

Le Roman de Renart (adapté de Regis Delpeuch) 

 - Les Jambons (suite) - 

 



 

 

 

1/ Renart a « le ventre qui crie famine » : Qu’est-ce que cela veut dire ? 

□ Il a mal au ventre. 

□ Son ventre fait du bruit. 

□ Il a faim. 
 

2/ Comment s’appelle la compagne d’Ysengrin ? 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

3/ Qu’est-ce que Renart a reniflé et qui lui fait envie chez Ysengrin ? 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

4/ Pourquoi Renart conseille-t-il à Ysengrin de crier qu’on lui a volé ses jambons ? 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

5/ Que fait Renart une fois la nuit tombée ? 

□ Il rentre par la porte qui se trouve derrière la maison d’Ysengrin et lui vole ses jambons. 

□ Il rentre chez Ysengrin par le toit et vole les jambons. 

□ Il se couche en rêvant des jambons d’Ysengrin. 
 

6/ Pourquoi Ysengrin crie et pleure lorsque Renart lui rend visite ? 

……………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

7/ Comment réagit Renart lorsqu’il apprend le vol ? 

□ Il fait semblant de ne pas croire Ysengrin. 

□ Il s’énerve en lui disant qu’il va retrouver le voleur. 

□ Il lui avoue la vérité. 
 

8/ Explique en quoi la dernière phrase de Renart à Ysengrin est plus une moquerie qu’un 

soutien :  

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 

Le Roman de Renart (adapté de Regis Delpeuch) 

 - Les Jambons : questions - 

 


